Entre nous et le ciel
de Claire Gratias
Le récit est divisé en 5 actes (clin d’œil à la tragédie classique) et chaque acte s’ouvre par une citation  de Manon Lescaut. C’est une succession de  témoignages, tous les personnages de l’histoire racontent aux policiers ce qu’ils savent de Manon. 
Acte I

Salomé J : meilleure  amie de Manon depuis l’école primaire. Elle nous apprend comment la mère de Manon était stricte et exigeante avec sa fille qui n’avait aucune liberté.  Manon  avait toutefois un téléphone portable que sa tante lui avait offert. Pourtant Manon  semblait ne pas en vouloir à sa mère. Salomé lui prêtait des habits à la mode et du maquillage que Manon mettait dans les toilettes du  lycée et enlevait avant de partir.

Mme Labbé : professeur de français 

Manon était une très bonne élève mais elle était très discrète en cours, effacée. Sa mère semblait être le genre de femme pour qui ce n’est jamais assez bien et qui ne fait jamais de compliments à sa fille.

Mme Prévost : la CPE

Un lundi,  Manon est arrivée au collège avec des ecchymoses, elle a passé la journée à l’infirmerie. Elle a beaucoup pleuré mais a prétendu être simplement tombée dans les escaliers. L’infirmière et la CPE n’étaient pas dupes mais elles ont décidé d’en rester là pour l’instant et de  faire un signalement si un nouvel évènement se produisait. Mais rien d’alarmant ne s’est produit avant la fin de l’année scolaire.
Salomé : Ce jour-là, Salomé a vu Manon à l’infirmerie, celle-ci lui a confié que c’était  sa mère qui l’avait frappée quand elle avait vu qu’elle s’était maquillée.
Mme L : la mère de Manon. Elle nie avoir levé la main sur sa fille. Celle-ci aurait fait un malaise (ce qui lui arrive souvent quand elle a ses règles) et serait tombée sur la table basse (ce qui n’explique pas les marques de coups dans le dos).
Théo G. : premier petit ami de Manon

C’est Salomé qui lui a présenté Manon. Salomé a prétexté qu’elle avait besoin de Théo pour réparer son scooter. Manon lui a plu tout de suite (elle est très belle) et il a même été étonné qu’elle veuille le revoir.

Salomé J : Elle a présenté Théo à Manon parce qu’il est « grand et baraqué »  et qu’elle voulait que quelqu'un puisse protéger Manon après ce que sa mère lui avait fait. Elle a aussi donné des conseils à Manon pour convaincre sa mère de la laisser aller à une fête chez un de ses amis, Ludo. C’est le début des vacances, contre toute attente, Mme L accepte. Le jour de la fête, Manon confie à Salomé un sac qu’elle doit cacher et lui  donner le soir chez Ludo. Quand Salomé demande ce que contient le sac, Manon répond :  « Ma liberté. »

Acte II

Théo G : A la fête de Ludo, les choses ne se sont pas passées comme prévu. Quand Théo est arrivé (tard car il travaille dans un garage), Manon lui a sauté dessus et lui a demandé de s’enfuir avec elle. Il a refusé. Manon a pris ses affaires et est partie seule.
Ludovic M : ami de Salomé (joue au hand-ball dans le même club), organisateur de la fête. Il a été gêné par la scène entre Théo et Manon et surtout par le scandale que la mère de Manon a fait quand elle a débarqué à minuit et découvert que sa fille  n’était pas là.

Mme L : A minuit quand elle découvre que sa fille n’est pas à la fête où elle devait la récupérer elle tente de la joindre en vain sur son portable, puis appelle les parents de Salomé.

Mme J : mère de Salomé. Sa fille l’a appelée plus tôt que prévu pour qu’elle vienne la chercher. Elle a cru qu’elle s’était disputée avec Manon et n’a pas posé de questions. Mais après l’appel de Mme L, elle a demandé à Salomé de tout lui raconter.

Salomé J : Salomé prétend que Manon s’est disputée à la fête avec un garçon qu’elle y avait rencontré. Puis qu’elle est partie à pied car elle avait besoin de marcher. (Mais il est clair que Salomé ment.)

Mme L : Elle n’a pas prévenu la police, bien que sa fille soit mineure (pas encore 17 ans) car elle a pensé que Manon allait revenir. Trois jours plus tard Manon a envoyé un SMS pour dire qu’elle allait bien. Mme L n’a pas répondu, elle a décidé de lui laisser vivre cette expérience, persuadée que Manon ne tarderait pas à rentrer et qu’alors elles pourraient avoir une vraie explication.

Salomé J : En réalité, le soir de la fête, Manon a refusé de suivre Salomé car elle avait décidé qu’elle ne rentrerait pas chez elle quoi qu’il arrive. Elle part seule à pied dans la nuit puis elle est rattrapée par Valentin, un garçon de 1ère L qui était aussi à la fête et qu’elle voyait souvent au CDI. Ils partent tous les deux dans la voiture de Valentin.

Valentin Chevalier : Valentin est un garçon fragile qui a toujours eu le sentiment d’un vide en lui (nous apprendrons plus tard que sa mère l’a abandonné quand il avait 5 ans). A la mort de son grand-père, à son entrée en 6e, il est tombé malade (nous saurons plus tard qu’il a fait une dépression). Il  est resté des mois à la maison et a redoublé sa sixième. Il a repris une vie normale mais avec ce vide en lui. Quand il a vu Manon pour la première fois, il a su qu’elle seule pourrait combler ce vide. Il l’observait en silence au CDI mais n’osait pas lui parler. Le soir de la fête il a saisi sa chance et proposé à Manon de l’emmener voir la mer. Elle a tout de suite dit oui. 

Acte III

M. Chevalier : père de Valentin

Il vient d’obtenir un poste de chercheur à Québec où il s’est installé avec sa compagne Christine. Valentin doit les rejoindre pour les vacances mais a décidé de faire sa terminale en France. Il viendra au  Québec pour ses études supérieures (il veut faire des études de cinéma). Son père qui a toujours eu conscience de la fragilité de Valentin depuis le départ de sa mère (il avait 5 ans) et la mort de son grand-père, a tout de même accepté qu’il reste en France, Christine  ayant compris qu’une histoire d’amour motivait le choix de Valentin.

Marie Tallec : voisine de la maison de vacances de la famille Chevalier à Fécamp, en Normandie. Elle a vu débarquer un matin aux aurores Valentin et Manon.
Emilie Chopin, Bibliothécaire à Fécamp : Pendant l’opération « Lire à la plage » Manon et Valentin sont venus tous les jours pendant 3 semaines. Ils lisaient des histoires d’amour tragiques.
Valentin Chevalier : Valentin a emmené Manon dans la maison de vacances familiale à Fécamp. Ils y ont passé trois semaines magiques. Valentin a proposé la chambre d’amis à Manon mais elle n’y a jamais dormi.

David Bertaux, artiste plasticien : il habite la 3e maison qui donne sur la cour où habite Marie Tallec et où logent Valentin et Manon. Il a été subjugué par la beauté de Manon et lui a proposé de poser pour lui.

Valentin : Il prévient son père qu’il retarde son départ pour le Québac et savoure le temps passé avec Manon. Il s’inquiète toutefois pour la mère de Manon qui semble faire comme si Manon n’avait jamais existé. Et l’argent devient aussi assez vite un problème.

Marie Tallec : Elle s’inquiète de la tournure que prend la relation entre Manon et David. Elle jour où elle décide d’en parler à David, elle le surprend en pleins ébats avec Manon. Peu de temps après, Valentin revient les bras chargés d’emplettes pour Manon, il la voit sortir de chez David. Une violente dispute éclate. Valentin part précipitamment, le cœur brisé. Le soir même Manon emménage chez David.

Acte IV
Valentin : Il a pris le premier avion pour Montréal où il s’est remis peu à peu de son chagrin d’amour. A la fin de l’été il est rentré en France et a commencé sa terminale dans un lycée de Paris avec l’option cinéma. Il est interne et s’entend très bien avec son compagnon de chambre, Thibaut, un cinéphile à la culture impressionnante. Il se consacre à son travail et semble parvenir à oublier Manon.

Marie Tallec : Un jour Marie révèle à David que Manon est mineure, elle aura 17 ans dans trois mois. Il peut avoir de gros ennuis avec la justice si ses parents portent plainte. Quand il apprend cela il met Manon dehors. C’est bientôt la rentrée et Marie pense que Manon va rentrer chez elle.

Salomé : Mi-août elle a reçu un appel de Manon qui cherchait quelqu'un qui pourrait l’héberger à Paris. Salomé lui a donné les coordonnées de sa cousine, étudiante, qui cherchait justement une colocataire. Après cela elle n’a plus eu de nouvelles de Manon.

Mme L. : A la rentrée bien que sa fille ne soit toujours pas revenue, Mme L n’a pas prévenu la police car elle a les policiers en horreur. Son mari s’est suicidé car il était accusé de viol par une de ses élèves. La police l’a traité comme un criminel. Finalement la jeune fille a avoué avoir tout inventé mais il était trop tard. 

Valentin : Après avoir passé les vacances de Noël à Montréal, Valentin reprend le cours de sa vie à Paris lorsqu’un jour il rencontre Manon à la sortie du cinéma. Elle insiste pour qu’ils aillent boire un café. Il apprend qu’elle vit maintenant à Paris et qu’elle travaille comme hôtesse d’accueil. Très vite elle lui demande de lui laisser une 2e chance. Valentin ne répond pas  mais prend son numéro de téléphone.

Thibaut R : Valentin a rappelé Manon dès le lendemain et a replongé aussitôt. Rentrant de plus en plus tard il a été exclu de l’internat. Il s’est installé chez Manon qui loue un studio en sous-location. Il est venu en cours de moins en moins souvent et ses notes ont chuté.

Valentin : Il est si heureux avec Manon. Un jour,  ils vont accrocher un cadenas sur le pont des arts et s’imaginent que, dans un avenir proche, ils partiront ensemble à la Désirade (île des Antilles).

Acte V
Valentin : Au bout de quelque temps Valentin ne peut plus se voiler la face sur le véritable travail de Manon (elle se prostitue) mais il refuse pourtant de voir la vérité en face.

Margaux V : cousine de Salomé

Margaux a commencé à être Escort girl pour payer ses études. Rapidement des clients lui ont demandé plus en échange de sommes alléchantes. Elle a donc commencé à vendre ses charmes en se disant que ce n’était pas grave que c’était juste pour un temps. Jusqu’au jour où un client l’a agressée. Depuis, elle ne supporte plus qu’un homme la touche. Son petit ami l’a quittée. Elle tente de se reconstruire. Elle regrette beaucoup d’avoir entraîné Manon avec elle là-dedans.

Valentin : Il veut fuir avec Manon pour qu’elle arrête de voir d’autres hommes. Il vend un sujet de bac blanc récupéré par chance en salle des profs. Il prétend alors pouvoir obtenir les sujets  du « vrai » bac et récolte ainsi un petit pactole, malgré les mises en garde de Thibaut.

Thibaut : Un jour il croise Manon et Valentin qui sortent du cinéma, ils ont vu « l’Appât » de Tavernier. 

Valentin : Le film de Tavernier a donné une idée à Manon pour se faire beaucoup d’argent et partir : elle veut extorquer une grosse somme  à un de ses clients réguliers.

M. G-M : Interrogé par les flics, il prétend ne pas connaître Manon et qu’il était à Puteaux le vendredi précédent vers 22h.
Valentin : Manon explique son plan à Valentin : il leur manque juste une arme. Valentin dit qu’il a ce qu’il faut chez ses parents.

M. G-M : Il avoue être un client de Manon et raconte comment il a gobé le subterfuge de Manon qui a accepté de passer tout un week-end avec lui. Elle lui a demandé  de faire halte à Rochefort en Yvelines. Un jeune homme s’est introduit dans la voiture, l’a menacé avec une arme et lui a demandé de se rendre à un distributeur pour retirer un maximum de liquide. Mais M. G-M se rend compte qu’il ne s’agit pas d’une vraie arme : c’est une arme de défense qui tire des balles en caoutchouc. Alors il envoie un coup de coude dans le ventre du garçon qui s’écroule et s’enfuit en voiture. Il a préféré ne pas porter plainte, dit-il, car les deux gamins lui ont fait pitié.

Melle Bergeti, Baby sitter : Elle a assisté à toute la scène mais ce que M. G-M a omis de raconter c’est qu’il a commencé à s’éloigner avec sa BMW puis il a fait demi-tour et a foncé sur les deux adolescents. Elle a juste eu la force de sonner chez le voisin pour qu’il appelle les secours.

Valentin : Il raconte la soirée fatale. Comment le corps de Manon s’est envolé sous l’effet du choc. L’arrivée des pompiers et de la police qui lui ont demandé s’il savait qui avait tué Manon. Là, il parle à son avocat juste avant le procès. Il est prêt à accepter la sentence tant que le meurtrier de Manon est sévèrement puni. Il n’a qu’un regret, n’avoir pas su protéger Manon.
